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ROUBAIX 
•Tnreu nx : 39, nie Pauvrée. — Téléphone 9-51 

UNE FEMME  RENVERSEE  PAR  UNE AUTO 
Hier matin,  vers  .s  hennés  314,  Mme   ..oui-e 
ilos, âgée tic lia ans. demeurant rue Nejimanji 
a été renversée  rue dos  Heure,   par  la voi 

uutomobiTe do M. Edouard  Vèrhiers, indus 
«tel, me  du   Pay.s,   19. 

Elle a été blessée a la main gauche. Une en 
^pête est, ouverte. 

VOE DIAK MONTRE 
Une enquête-C$1 ouverte pour découvrir l'au- 

Geur du vol d'une montra en nickel, d'une va- 
leur oc 4."» h*., commis, le ti courant. ".'érs t h. 
du soir, dans un staminé! dé la ru. buflot, :iu 
algérien, :!7 ans coloorh ur, demeurant à elle, 
eue de  Tourna v,  76>, 

I NE GREVE 
Les [rois ouvriers de la maison Alexandre 

Defivlin, tourneur en < <■ --. rue Decrême, 170, 
K sont mis en grév Mei matin, iréelarnant un* 
augmentation Ct} talaïao que leur patron a 
refusée. 

RI REM    IV\SSISI \\< K 
Assistance au\ femmes m couches jet JUIN 

•malles nombreuses. • - Las retardataires «pii 
K 'se <uut j a présentées vendredi t f!°J iiniti 
» janvier soni    i é ? de v<   h    oucher 'éui allo- 
nt.Mii \•.•niiii-iii matin 'j janvier, de io u. a il t.-, 
ay, rue PeliavL 

f?  

Ton- 
COMITE  IV ALIMENT VTION 

►us   Halles ie- jours, aux lianes, veut lihri de . 
•»«; de jave! et >i 'sses, bougies de i nies gros- 
.«sur-, «> fr. i- Kilo : beurre, irais de Normande, 
lii.sn ;,' kilo ; fromage le li ilîande, 'J [r. \c 
kilo. 

Jeu ii  S. vin   rouge,   f.fiii  le  liire   : de  8  h.   .'t 
11  h.,  s. jaunes •!   vertes ;" de i h. à   5 II, ~ 
Jaune les. 

-*>«-•»- 

TOURCOING 
Projet d'améncgcffif-nt de La Yllle 

ï>> 1» oH i 
eoing.  u»iv •.- ai!   In 
architecte pù\ 

Mons     Ir   : 
Comme il  n  été 

résume s'Vfmnaire 
v  Joignant   l'< \i 
ai r i Ml  yotl     .■;. 
< 1 !    | B r» i": ' i    1      |)l i 
tt/aa  cimrl 
tainis  gardez 
Ullot   sugge i:. us 
a:-i>i oprif -- au but 
r«*'.' a i,r pi .i' 
j.r -j. I .[i,■■ <   M    e 
ler.iii     |.-..-.-i     ;.  .    ■ ■■ . 
lent.   ■.•!.   .1 -ii .,. 
ai du désir de  i r i 
in h  :■<: techi !  ' 
e<>!g  utilitaire  *. i 
tf'rî'or  y "respirer 
iltfHvs   T.»   faire   '«■ 
petits enfants    ! * - 

,ueitt déjà   \    , niai 
différents  qùa-i I er 

Ce; ilxtin doit  a\ 
tV-'UU • on- a    uni   :. 
Ctllll'l'..   !• '       .' 
qui   Irai   . 
(douiaul   les   le  rai 
Cité   ju-qu'a   i ■ 
lerui'   qui   ■!. '     ■■ 
place     ■ C-aiviiU 
Stal  a-,   total pn 

Il'ttoil ■;;■ ■ d un 
viron   '■■(>>)  m 

■Cran I    ' 'lace :  ■   ' 
l'enivi-    au rai   .■'■ 
l'«Xp!V!>:  v   11   d l 
o.'iilii'u.      I .■    ..... 
les   yeus    ' '•-.• 
dél     ' '•''   ' '"■ ■ 'a   i ■   ' 
ta  .-     lu i ri traire 
T .•■■: IM! :.:   ■..   •  ; 
1 a,;.!». •- a i   II    d'une 
«l'une ..■      le- m M 

GRAND  PAP.C  PUBLIC 

IPi».  M   iv. n   mai T. 

l'on pourrait tirei' des vastes terrains de culture " 
qui s'étendent jusqu'au terrain de jeux des 
Cirions. Le plan comporte donc le pj-olongemeiiL 
du |>ai«- par une avenue de 30 métrés bordée, 
lie quatre rangées efarbrai suivant l'oxe de la" 
rtte du c.a!\ai:a. (ii lia jolis perrapeottve pou»* 
plus tard ' Cela oolige à l'acquisjiiora de cinq ou 
si\ ii,M-..iw de la rue de là Cité et. autant, de 
la rua du Dahomey donl ia pri- dt poesession 
; - rra |>as très éievée, surtout si ftûu tient 
compte .'■ la-plus-value que ce "ttêl ensemble de 
travaux dpnnara aux hnmeubies voisins. Getlo 
rt\.■nui' aboutira au Stade *iri-. Orlons. 

Raniment occasion j'est présentée de réalis,<r 
dans des conditions aussi avantageuses une con- 
; !''■•" •' ijai ' ■' .a,.-,aina CHU !i-un:iùiiiioia 
tofil c<   iuu; c ■■ ■■■■   [t urct»î!iu 

RENVERSE PAR UNE AUTOMOBILE 
Hier, rnatm, vers liuil heures, b- "nommé Jean- 

Uaptiste Dalai ,■!>■•. ftgé.de 6i ans, demeurant 
rua de NoTTOMiàte 56 a étû renvené au œo- 

oft il traversait la rua de le Crolx-Rouce 
par une automobile appert menai a Ni. t'aimla- 
voine, demeurant a I die, m- d,... Meunierr, 18, 
■ ■t conduite par M. GaiHaunac Vaninschoet, 
chauffeur. 

La vJcthiH porte tic muiHipIor aotviueioefti et 
une fracture probable dé la base'   tu .-i-âne. 

\prés avoh reçu les pramàera soins d*- \i. le 
docUMir Debuchy, OeJahayc f ri t reooBîchrf1 a so'n 
domk'lle.        -• - 

t ne enquête esi ouverle par M. t; commissaire 
du 3me arrondissement siu 'le-; otreonstanoesde 
.•'•! acci lent. 

SERVICE DES  DOMMAGES   DE  GUERRE 
_ Réception et vérification des déclarations de 
dommages, clés d m ,n i s d'inçlemnltes; ainsi 
que des bons de réquisition RWèstatiopej oerti- 
Hoats, etc. : - 

Jeudi >> janvier, de lmit ïieurea et demie u 
midi. L5.601 a 15.975. Le bureau es) ferme "après 
midi.        j 

Vendredi ;> de huit heures eî demie i».. iiiài, 
[5.676. à .15-759.   i-   bureau   *st - fanPé    ''aorè';- 
I: H ai. 

'.- prestataire est pWë de se .préswdek person- 
aellemcnl immî du livret de le ■ iii; ' e ©a £*ntte 
pièce Uidiuide. 

I n    j, 

ON ARRETE UN   EXPULSE 

ic    do   'ma arrondissement   Q   procédf, 
a1in   ft l'on 'station du nommé  tleîiri tte- 

!.   >r> ,oi~.  peigneur    demeurant   a  N1'!.-- 
ufraction B un (atf&ié d'expuîsior. ,11 

•   ■ ■ ■ ■   au  ! 'ai  n. ■!   de   Lille. 

LES   TROTTOIRS   AVX   PIETONS 
■ "a •. >ii   circulé   -M   '. Ali i   sua   un   Irotioïr 

; !•-'■•• i\ n        e*d    19 au-,   marchand  de 
ri     eiimnl  a  A\é:gl»eni,  s'est lad, tjircs- 

i 
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ACCIDENTS  DE   TRAVAIL 
\ ;'(i!;(,i:     ■  l.e 3 janvier dernier, au 
• iûan   ■' ir-.  rt*e de Roubaix, ti^i. un 

i>ehie   Klébeî  DcsmeStre. 34 ans.  de- 
ti,' d ' i -a ■ i. --i ! mbé liansim bac 
i\ •:,- !^ii"! mi .' torse au poignet 
lu  i, u.■■>.. itîs  jours, en repos. 

LA VL-VIN H \\s i ES PEIGNES; - - Le 2 ja"- 
■;.',• \9so. "dans ta sait" de préparation d- ta 
maison  --i.<ti   et  Coiin>agnie    me   dit   Généraî- 
I n ;,.' une - ii n .; j . MW- Marie Daernoue, W 
..a- dem avaid ma : iama! ii'-'.'s, 95, a \louscron 
:   «t   fait  prendre  la main  dans  les peign s  de 
,  ■■ ■■   , ;  qui  lui  a    .-rasi "l'iu; des .piaiPS 
UII\   Jo Cl '    T"...!-  aa 15 jours. 

A   LA   COMMISSION  SANITAIRE 
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jat-dKi i   ail ... ' I1.1        1 

avant   i ra i ' ■, ■ riii   - 
Bée  rii'.r •   ■ i -. IX    '• • ' i ' tes omln 
«       •   1 ' n : ', il   ai lerv-ii n Je :."' 
à • ■;   ■ 'ii ! r>! ■ riii.' ai   . '-p. 

• y ■■;<<.] 

prévu a 1    pu icu  de H place 

N .■ t i i  i • ■ i ,  îi'l   III is   . •;    . 

fiOuv«mi [.al UIj   P' ni   t   ai 
raâ 'ut.u 1   IV- '   \ ■ ri i a.l . :     lli 

ainsi  qu iPl   < . iurs .• ■ ', :    i -. ■ ■ 

élu ■ . C   uCS    ' 

r:;.!   - ■ ! .. : 1 \ ■■. i van1 ■ i 
j-,,-,,....., i in* !,■■,■ 

ra:'.    n p. i   [ .......    | 
Ci'lia   ' a la 1"! !■ '    . J .. i   i. 

- De   et ique •G .a ' lii   C   n 

irouv ■■• ienl ■.    ■]'. ■ ■;.. mi L« 

îi'-s.'/.   .; tout  ' 
tOT-~,   lé . -;1 >-. et, ^ . no ' >i 

ETABLISSEMENT    WUNICIPAE   DES   BAINS 
f-a On     ii.,]i  d-  . i'.! dili-s-n'-p;   mùnicîpaJ  d.-.-. 

.|.;,\iaiil   i-  pidili(   q,!.-  cri  établissemenl 
OIM ■•• i,- vendr rti îl courant, fjôur-lea ser 

,,   »   i   ; i ,,ins .ai P.ii;a': .-..i^:. ma h .';. ■ 
îl •   ipi      ..-'ii'riii ad. 

i ■ ia,--'!i ite aan.;.;, n $&cs 
soiirimt. 
  -»«»,— 

liyd, ■)-■ 

uvert le iim-U I? 

LII 
.;d\ nr^. 
. ■ ' i. i 

on  a\.     i • 
i '.. "i> renh«nne- 
m  i. 

sit< . al pui ■■•■ 

',..\.iii,' de 

. ,! -.a. gagne- 
i.   ii  la r.'U- 

:jl   1 -...■ Desaix. 

UN 
... | >, | ,-.s provH.'nont tïj éreusemeni Av cours 

â'oa'à «iraient hei'KM-tees de clwq te côté pour ai- 
ioniia^r ;<• jardin, mi p n dan le gonre •' '■ 
qui exista au joli l'are K.nP: a.\. di RoUlMUX. 
C'est là que . ;• t' p.", p-iii i»' p.i.'.i-p' don! 
î'Wc'nduc ne. levrail pu*. ':ia ■î««gèré'e. pour 
réduire qurlque peu i"- Irnïf   l'entretie*! : e-ls pe- 
|ous."s   JT;I n"   ■ i:l,.nii 'a.-,   par  qiia.lqu 's   al: "  'u,, 
Biriiii'u\   rai lignant   les   artères   principales. 

An point !- riu-" -aii'i' itré •-; si i ■ -ai-; dire 
Éarûtaire, diîu:;.'coinportiments' seraient à "ré 
Voir : . 

1" Une terreice. rapTrochêV le '...p.'i.r orinei- 
nn!i'. d„n=  i'enjiK   -a trouvant .'; dr île, au pont 

Les  accidents de  la rue 
-  CAMION   EN  TANNE 

Vais 3 liciir- <\v r.iiiiàsinidi, un .iiuiion « roi 
Af  cygne  »,  Irnîné  i>in   drux aliav.iux,  ihcminatt 
lurtdrvarit d,   !i Liberté.   Arrivé à hauteur de la 
rua VVstteau, îe véhicule, lion lourdement cHargé 
de  fia ml'ilir s   1 .<li us<? s'alfaisïii,   les   roues ar- 
riéres éarasars. 

Le camion appartenait à la maison Drroneq ri 
Ci-■■. La -circulation des tramway* de la ligna N 
dut sé faire sur UHW seule ligne. L;i riii-uJalion 
ii"éiail pas tin'oi'i' rétablie dane la soirée. 

ROMANESQUE ODYSSÉE 

Bauvé   des    Boches 
(Il"Y  A-T-iL  1)K   YKAI 

DANS LLMKAUKDINAIHE  IIIST01BE 
DE CS CA3I1N » 

d'i  nn'.raP"- ..  a   1 ml M'a. «n >    . uères et petils- 
«ntanl? :   ■ ' •     ■ •""'    :- i1-1 e .p-   [uritin   par   iioe 
tmi.o'-'.rla  pour, mie   l'aociv put en   ii',""   régte- 
Mnanté,   rf   1 i-n  V   ai c. d a aa par un   clieiran   eu 
peinte   plutôt   q-'''   par   y 
JVUT  les   \« il tir s   l'apf.'ipis 

-■ alier.   impraticable 
Des   i "^  d enfants 

JViM la;-■:,'   aili'   HlStallé»  SUT leri    plein.  Qui t- 
«raa- ar'.-r, P   p Hirraî ml   ie.ni] ,, •   ;   ce   aar   p;a = "P- 
1»-!s-ip    [P   tv • :>  \ii   le  bu in  i ■ ■  .-,;.■:!   s.r   au   :< ; - 
gntn nu : 

,'.,.  ',. .-.a.   ,1.    ta   dai.- .••>   I      •  r>' r "■•   rinrtlc,  à   l'a 
jgonai. .   aurait     •   ouraoti-r. jardin   : rançai • 
avai- parti' -"k-   le  Heurs el   i < ...  -■. : a   n iwl'il :•'-'.   an 

Ir.rraii. plat,  probabfciuvnt  s ,|,    . < .p pl'avpp-ii|     la 

termii!!   '-    feus    • pa n   ue  i ii,.- i   a   ii-p.'i :.r;  •    KiT 

111 mm-   .- .        a ■•''r de i. ( i:''. Il serait par'i- 
«IPi-r- :n<T>t   a   la   ■'•«'    -''' >P dfs ■  !.-. aiilia-'.  nech r. 
C-ha:"^    la    Ijimam' ile    :"i    ' •' '             ,■■■.,   .[.a  - .- 

voi»^'  .le  ''ii'.'pal•'. 'ii.   **n  > ....    Mi    i an.   - 

<le Miarr. n-p T< qui lon^'e U • p,.  r'p.-d   -ia-i'ii-";'-' 

«t rvir ijes it-ntiers !atrrou.> 
iéi aîes dont ]■■ dà- "'l'aies sont las d ••.••a ■ •-s ■. 

Btr--   tpie   vous  }»>.-••/■   vou 
nr'anl lowlefôSc  '*e P'i'v eïj 

s    i'i- j.:. RI .     ■'.   \ous 

toute lil-ii--   les ob- 
{octioris   ni'.f   '  «   a rw 
<Tarohd''S'tP  nov a   ;-■•     ■ ,,.. i»ereront.   Votre 
rô'e asr surtout  • r   v !ser a 1 ' lique : plus  ce 
Sera   beau   ^t  agr. abie,   pli ,     |a    m 1 il    l'ajnililMt 

c     ii   i :■ '1-èliv /•)  de 

al'blii s   ou   <■• nvtwV ■- 
IH jnnilU"i"l   l~l~T~il    Mais le  ■ -•"' 
fit   ian1 '■   des   \   r - "in»'.',   -.'il' 

ii lu un-, i! daiiiie, est arrivé, es 
nu    jeune    homme   de : 17    iins. 

venant   du   consulat 

Hier soir, 
gare   de    l.d 
nommé (l'iiali;irJ    l'ii.ni'ui^ 
tliilie.: s  J,    l',,"..i\- 1 le s. 

(«induit ;ni uominisdririHl l'cnlraL le gamin 
déclara venir <)<■ ^paoïbiu, prés Berlin, où il avait 
été délivré le îu décembre dernier, i'.ir une miî- 
.-:<>n. alitée, 

i)iïj2in ,'i a d'Uasigny < Mi'iiiilif-ii-M<->sfdtO . ce 
gantîU  ftgé île   u   ans,  .-•  trouvait, a  l'iiuva.-iou,  "i 

-Longwy, où sa  mère venait de mourir à l'Iiùjii- 
I  !al. liiiau.d  un  officier français blessé,  lui  remit 
! des  papii'i- à  narli-r à  l'élal-ma.jor  du  i>a  Imluil- 

lni! da chasseurs, 1 aidomié à Villers-la-Mont^igoe 
Le  gamin   ri-miili'   la  mission  'i111   ''ii  avait été 

confiée,   niais   à    -un   retour,   di'-nanaé   d'anfèi?   seiî 
dires, par un nommé Deltorge Enaile, il fut ar- 
rêté par le;. Mluniaials cl dirigé vais Coblence, 
où il resta jusqu'au février iQià- De là, on l'ex- 
pédia au'canin de prisonniers civils d'Hotziniu- 
den. 

Après un coiii'l séjeur dans ce canvp, il fut dé- 

mc\\'^ «M des nH.its «ifanls :v<'<- leurs nu*j-r« 
4oH être aiwsi .ma pn'ïocrufiatifni fkvnUnante 
dont  i" v.,p- ..-.TI obligé de bunir-oompte. 

M Bloyart itiracteur île la voirie, vous a indt- 
4U,: a. v,.-' mi a nos priT. :■. n, p- po»«r '<■ rrfrée 
«tu iardin : ' -' '• '"i q»'' '' I "-'< •' SVS x !ir'; 
'T»u;sqp'ii conespond en l ne droite a luvcnun 
rt'iH-i.ras d-'- l'aup-a extrémité ;"• fl lérnli-uu-Ta 
qu'un supplément de frais instgniftanti.. 

Signé : Cm-lnve DRON. 
T en membre*» delà commission (te la voirie et 

le* experts ce^snltés ont été séduHa pai ce 
témoignant menu» d'une teiidoocc â ui 

laine limidiié. Il leur est :u>- 
iin représentée pai ime 

environ et large,de 23 '»'''- 
très manquait «l'amoh-ur; Ils jugêaharit dewra-t.le 
Sedownee nu projet plus de eaohet el dHmtté en 
décid-fwd dv mcorpoierJe terrain sur lequel est 
hftti le=; Tounc des niaismis qui. du ourrelour 
de la nie"de fo Latte, longent ta plare^ch^Cal- 
vaire et le cmura-a- -ia.p- de ra r 
Guerre. I-e supplémenl de dépenses avait arr 
M. Oron ■ mais ra< mtisitî 
oontrat aminb.'e ou par 1 
tant phis ;! oaivisager QUI 
mit nuvoà- lieu  que, plus 

j^a Vie Ouvrière 
/l   ROU'BA.IX'l     A Bonchin. —Une section   ies travailleurs du 

————————  j Bâtiment et des Travaux publics est en forma- 
EEÎJNION SYNDICALE 1 ,ion a Ronchin. 

■    Mat      1-    I      L* première réunion aura lieu le  10 janvier, 
Jeudi   8   fanvler.    & 8 h,,ur^ du MAT   ^aminet Bart. Tous les ca- 

LBS    OUVRIERS    CAOUTOHOUTIERS    DE    LA l jnkrade^ de Rortfcliin sont  priés d'y assister 
MAISON   DEQRAEVE  sont  Invités   à  asslsHcr a la • r * 
reiMrion qui  s© tienUra à 0 beures et demie,  à la i SYNDICAT   DES   EMPLOYES   DU    COMMERCE 
Bourse aa Travail. ET DE  I/INIU'STEIE   DE  LILLE  ET  ENVI- 

RONS  (28, rue dc.Fives, Ulle). 

Section dés nuurasius. —' Groupe des Galeries 
Lilloises :  réunion  générale vendredi  9  janvier, 
à 7 heures, au bar de 1' «  Echo », Grand'Place, 
«ulle du  premier  étage.  Ordre   du   jour impôt'- 

A  LILLE 

en  deuil, a   qui  mus adressons l'expression iîe 
notre sympathie attristée. 

D.   BONDUES. 

AUX OUVRIERS  DU  BATIMENT 
Et   OlvS   IRAVVIX   PUBLICS 

Journellement des réclamations multiples nous 
parviennent de nos camarades du DAuneni et 
des travaux Publics concernant le barème défi- 
nitif tjui devait elic nus en opphcuilioh Je ter 
juin' .<-r/ 
. Lors de la dernière «rêve du Bâtiment au 
mas d'octobre dernier,' grève voulue |iar les' 
admunislrations, le travail fut repris sur 'a 
promesse de la commission interministérielle 
qii" ce <iu<' niius obtenions n'était (îue provi- 
soire ê< qu'au 1er janvier au nlus lard le baréni I 
définitif après entente avec Jes organisations 
serait appliqué. Nous avions cru Iranehanien'. 
que cette pji'ima-sx! aurait, été lenu mais enco.'O 
une fois nous devons" constater la mauvaise fol 
des pouvoirs. - 

(x-jte rameuse commission s'est bien réun'^ 
ni.ps aucun chungemenl concernant les salaires 
u'p 1 survenu, nous avons reçu te barème qui 
j'iviid dala au 1er janvier, il est exactement te 
même clique si 'Top pet dire sur les décisions 
prises au muis d'octobre passé. 

Dé ce lait les cnbepreneurs sont dans l'obli- 
gation de suivre les administrations puisque les 
travaux exécutés sont en grande partie ou res- 
sort .la la reconstitution. Cela ne veut pas dire 
qu'ils ne peuvent paver de plus la.ui salaire, les 
bénéfices que ces- Messieurs réeupereiil sont 
assez élevés nous vous le démontreront on temps 
voulu. Donc camarades ne perdez pas courage 
démontrez ar votre attitude quoique vos salai- 
res ne eiu lespondent. plus avec le coût, de' la 
vie que vous ne désirez pas un conflit, vous pou- 
vez compter sur vos militants qui sauront au 
moment voulu va lïintransigeance des Pouvoirs 
et des patrons vous faire obtenir satisfaction, 
niais il faut que II.IJS. vous continuez a. ndhér:™ 
a   votre   organisation et.\ h   faire   de  nouveaux 
syndiques. 

Le  secrétaire   permanent,   VAILLANT   E; 

SYNDICAT  DES EMPOYES  DE COMMERCE 
ET  DE   L'INDUSTRIE 

Olfres  et   demandes   d'emplois 
N'ou-s rappelons ;i tous U'S employés qu'un ser- 

vice de placement fonctionne en permanen-o 
au  syndical et  ce,  dans la mesure  du   possible. 

I e- employés spécialisés  arriventà   se caser 
plus" facilement, ces!  oe qui es* cause qu'en ce 
moment, tout en  ayant plus d'offres que de 0e- 
rtlandes,   il   ne  nous est   pas   possible   dé  sali-; 
[aire de nombreus employés. 

N as ;i..oii:. actuellement <te belles off,-s 
d'emplois pour ffuincaillérie, chaussures, mer- 
cerie, « t'.'- 

Ecrire ■«u s'adresser au siège de préférence 
le soir. — En cas déconvenance. 

La préférence vsl accordée aux anciens syn- 
diqué.-. Le  secrétariat. 

Union Départementale 
des Syndicats Ouvriers du Nord ! tut 

MORT DE CHARLES FRANC — Aux magasiniers,   employés   de  mercerie, 
.. .    , ,_  *,»,««__,  ' bonneterie, chaussures etc., de gros et détail. — 
Nous   apprenons   avec   uns   Profonde émotion     a, .'      .     .....     ,,."      _"       c„    „.,„ j„„ 

la   mort   d'.   not,e   regtêtté    camarade    Chanes      Réunion   a   «La   Ville d Anvers   .»,  5a, rue des 
FRANC, décédé  subitement à Lille le 7 janvier j Arts, samedi 10 janvier, a 7 heures du soir: vie 
l'.i^u,   dans  sa  44me   année.- i chère et revendications. 

Charles FRANC, 1 -x-s en a claire du Syndicat   les j      _ Section   des  Emalovés  d'industrie. —  Les 
mou.ears,  oiail coiisci 1er  prud homme et mein- -, „,ln.....,rt„ „mniov,v«   Ivndiaué» mi non dp* ma=- 
lvre   de   lu   Commission    admmisUtitivie    de    la   ,' eamauides^ empjoves, syndiques ou non des nu. 
Baiirse  du  Travail ' ï*>n* Baudon,   Dujardin, hestnei,   Nicodème,  C. 

Lis funérailles civiles de notre camarade un- ' Chef, Mollet-Fontaine, Crénelle, Wauquier, -Val- 
îi nt lieu dimanaiie il cjuiant, a deux heures . de!lèvre, Coe.ard, Dubaji-et autres, ainsi que les 
trois quarts du sofr. délégués     emnlov;s   de l'Usiné   de   Fives,    6ont 

Assemblée   à   lu  maison  mortuaire,  rue  d'Ar- | pri(-ls d-ilS9jS|Cr a-'|a réunion oui aura lieudiman-- 
ras, 146. ,^_„J_„„» 5 che oroehain^ n   janvier, à   10 heures et demie 

Nombreux seront les camarades qui viendront i - ••, J     c     ..„   i    i.-;.,„.   v..  m™ 
rendre  ce   dernier Hommage  à la  mémoire   de \ du matin   au siège, 38,  rue de 1-ives. Vu 1 im- 
FRANC, et" s'associer a la  douleur de sfl famille     porlance de telle réunion, nous comi>lons sur ta 

présenre de tous. 

— Section des Employés de l'Usine de Fives. 
— Réunion samedi  à midi, au  siège, rué Aris- 
tote. 

Pour la  commission  administrative : 

Le   secrétaire   général : 

A.   RAUX.  < 

DANS LE TEXTILE 

La réunion des camarades perceptîurs auM 
lieu "exceptionnellement cette semaine le ven- 
dredi 0 janvier, à 18 h. 3o, au siège habituel. 
Communication   importante. 

SYNDICAT DES OUVRIERS BOULANGERS. 
— Réunion générale au siège dimanche 11 jan- 
vier, à quatre heures du soir. Ordre du jour : 
Résiliation du contrat, de prévenance—- Augmen- 
tation dés salaires — Repos holxtomadaire — 
Travail de nuit — Prolongation du mandat ad- 
ministratif — Plaçemcnl■ *■■ Compte financier — 
Questions diverses — Cotisations, Adhésions. 
" Se munir de la enrte C.  G. T. 

Le Secrétaire   : Marcel BAELDE. 

CHAMBRE SYNDICALE  DES  COUPEURS 
KN   CONFECTION   DE   LILLE   ET   ENVIRONS 

— •''v.wil. s Jn.nvt<r# a six heures et dic-mie J'U 30.ir, 
assi-iiiililée frénerale t'xtra^rdiinajire, au siège de la 
Iîourse. rue de  Paris. 180 bis, , 

SYNDICAT DES OUVRIERES T^< CONFECTION 
Réunion Ké-nérale de tenus ses membmes vendredi 

n jaiivier a. 6 lieures 3a du soir, Bourse du Tra- 
vail,  rue   de   Parts,  186 bis. 

SYNDICAT DES TRANSPORTS 

"Dimatiche 11 janvier I9M) assemblée srénArale 
au <>yn<iii at des transporta (toutes seotioaa réunie») 
à 3 lieures d'u toir. à l'Union de liille. (2e étagpe). 

Le Secrétaire : H. LOBERT. 
AVIS IMPORTANT. — La carte, ù. jour do lOtl- 

sations. sera exigée à l'entrée. — Les camarades ne 
po-uirront avoir des timbres que jusqu'à -s heures 
de .l'apies-midi  cli?z te n-ésorier. 

SYNDICAT DES EMPLOYES DE COMMERCE 
ET DE L'INDUSTRIE, 28, BUE DE FIVES 
LILLE. 

Les employés des deux sexes travaillant aux 
Galeries Lilloises sont invités à se réunir ven- 
dredi soir, à 7 heures. « lîar de l'Echo », Grand'- 
Place. 

SYNDICAT GENERAL DES MARCHANDS, AM- 
BULANTS, FORAINS. OOLPOm :URS, ETALAGIS- 
TES.    FEMMES   DE   MOBILISES    ET   MUTILES    DE 
GUERE, — Ré'tinion siéneraJe d«' la su sectinn 147. 
rue d'Ainms Salle de 11 nion.de LUIe, le siuncdl 
10 jaimvfor, a 7 heures, du soir. Tous les membres 
<on« prie.* d'y assister. 

Ordiro du Jour : 1 Création d'une section des 
Ambulants,   dite   màrchamdls  de   quatre   saisons   : 
2. Mesure à  prendre pour Je prochan  Congres   ; 
3. Questions  diverses. 

Tous les marchaTiids de quatre  st\.i.3»>ns se feront 
un devoir d'y assister. Qu'on, se le dise. 

Le  secrétaire,   délègue   t 
Pierre    JANSSENS. 

Quatre années perdues 
ne reviendront plus 

Da Garidech, par Monlasti -uc-la-ConsefUrYeU 
(Haute-Caronné), cette lettre : « Je vous écris pour 
vous diiMi qu'a l'âge de dix-huit ans, je me suis 
trouva dans un état grave d'anémie. Il setfihJaiT' 
que je n'avais piu.s de gang te.ienient j'étais pâle 
et faible, tellement j'étais frileuse aussi. Pendant 
quatre ans, j'ai compris que ma santé s'en airstt 
petit à petit. Je- ne mangeais presque pjus ej 
j'avais mauvaise mine. Les médicaments rarnis. 
soient n'avoir pas d'action sur moi --t fetata 
inquiète. Mais grâce a vos Pilules iJink dont 
j'avais entendu dire beaucoup do bien, je me 
suis complètement rétablie. Je" conseillerai vos 
Pilules l'ink a tous ceux qui en auront Lesoin. •• 
— Renée Piuiki, 

:ifcN',*,*W'.*.»!'!« !«;■•?•?•••?."*?« ••;•*•• 

Mlle Renée l'RADEL. 

Voilà, cette jeune tille qui a suhi quatre emoées 
de mauvaise santé tnutfles. Pans iei;plu« telles 
années de sa' vie elle a souffert, elle u été dans 
un état d'infériorité physique. Pourquoi cela? 
Parce que, uniquement, son saije était pauvre;' 
qu'elle ne recevait pas Af cv sangla force, réner- 
£ie, qui assurent le bon fonctionnement, de tous 
les organes et leur silence, ce qui constitue ce 
bien précieux, la  sanlé. 

i;t tout heureuse de vivre des jours meilleurs. 
elle dit. : «.le conseillerai les Pilules l'inU a ceux 
qui seront dans le mauvais élut OÙ j'ai été.'» 
En la prenant comme exemple, nous vous .'li- 
rons : si vous souffrez depuis quatre .-nis, depuis 
même plus longtemps, en désespérez pas cepen- 
dant IPvous manque peut-être du saut; et connue 
il est dit sur la cediile. •< les Pilules l'ink donnant 
du sime' avec chaque pilule ». 

Elles sont souveraines contre 'l'anémie, la 
chlorose, la faiblesse générale, les maux d'estri-, 
mac, migraines, névralgies, douleurs, l'épuise- 
ment nerveux. 

Files sont en vent'' dans toutes les pharmacies 
et au dépôt. Pharmacie P. Barret, «. rue Ballu, 
Paris. :i fr. 50 la botte* 17 fr. W les six Imites 
franco, plus o fr. M de timbre-taxe par botte. 

LOMME 

L'ACTU   DE   BANDITISME 
La Keautatmtrle et ta Brigade mobile ont coml» 

aué dans 1* journée, d'hier, remruete ceanœtiacée 
par le brljçarli.r de police Dorme, coacernoot^ls 
"v«l ft, nufltn"mme»' dont fuit vlct-tme MMe Butin. 
éprAère. rue Sadl.earnot, 17. 

PJus»eurs personnes ont été hitarrogé-e». Aucun 
■nwaeiBnetneint imATiessant n'.-, pu être recmeUU 
umi eût oeii-miis de gfiïiider les rocheTches de la po- 
lice. 

SECRETARIAT DE LA MAIRIE. — M. Daudou_. 
sexréitaire d» la Mairie ch- SecMn est nommé se- 
crétajre en- ctlef^ d« -la Mairie de Lomme. 

..       LA   MADELEINE 

SOCIETE « LES OUVRIERS ECONOMES. — R*u. 
mon générale dimanche il Jauivier '19-20, à îs heu- 
res, au siège, estaminet Chaii-les V'uuvyuck, 150 rije 
de Lille. 

HELLEMMES 

DU CHARiTON ! — Dorénavant, Ir charbon 
sera vendu ù la jx>pulalion ptur la Coo^érativo 
de charbon rue Sadi-Carnot (coté» n.onéros im- 
pair-), rue* Fii id lier! e, Jacquard, Eti-nne-Dolet, 
I énelon, . Delcniazur* ,Te*l»liii, Ra pail. Doc'.eur» 
Roux, Phsteiu-, de la Corderie, Jeanne-d'Arc,. 
avenue de la LilK-rté. rues du Pri-tiré, Blériot, 
(Chapeilc. des Locqucs) , Loui-e-Mf. h -I, Emile* 
Zola, imnaese Doleolle, rues KHéb r, l'ribotir. 
deaux, Paul-Lafargue, Lamartine, Carriers Del» 
porte. 

Par Reçu : rues Sadi-Carnot (numéros pairs), 
Vandcfstraeten, Léon-Gambette, "rerdinand-Ma» 
lliias jusqu'au numéro 110. SaJ-mbier, Mar» 
OHQU, Chanzy .jusque*" la rue Jean-Jaere<, Lorent- 
!..-seoir ne/. Ledru-Ro'l n, delà Cxil^iin^éFe,, Jean- 
liarl, Denis-Piipin, Duplix, Philip, e-Lebon, 
Pordin. Jean-Jaurès, Ba-^seJart, Béc.u, Paul-Bert, 
BobiHot,   Joseph-Bara,   Voka:re,   Turgot. 

Par Roussel : rue» Chanzy, du numéro 87 au 
numéro 383. des Lcoies, Ferrr, Jules-Ferry, du 
Cheyidi-T-de In Barre. A m rai - Courbet (cita 
Km le), Louis-Rlatie,. J an-Jacques-Rouaseau, des» 
l'avil.Ions, \iclor-Hugo, !><uitoii (et la Briquete- 
tte du Nonl 1, de l'Avenir, Diibois, Ghesquière, 
CnmiMe-IVsmoulins, Vanaekijr, Maurios-Ber- 
te.iux, Foidinand-Mathias, du numéro 112 a la 
Carrière. 

TEMPLEUVE 

MORT ft>CR LA BOUTE 
Des passants ont tïouvé,- samedi vers 6 heures 

du soir, sur la. route d'Huq'iilnvIUe le coarps dfl 
M. Jçan W'acquiez. ui a-im. cuiltbvaiciur i Cappella, 
qui ne donnait plus siciie de vie. 
■ t.'n docteur appuie en toute Initie n'a pu qus 
o-uis-ateir   le  décès   dil   à   ulie   luim<MU<|f|.' 

' L'atte.".a.!?ie que lond'iisait M. Warqujez ai été re- 
trouvé A roo mètres  de son  cadavre. 

LES INDUSTRIELS F0BA1SS LILLOIS 
PROTESTENT 

Le Sccrétai\ie Kénéfal du Syndicat, de défense . 
amjicaile di»*» Koj-ai'iis Lllisi- r.'.npetlè à M. Caron. ^ 
oiéSMlee.t Eté l'I'nli n Foraine *e France que quand 
on einvo,iie U.TI oempte-rendu de; réunion., on met 
1 ".1 <o qui a été dit A cette "éunlon, mais M. Ca- 
tiB, de peur d^fntro un fouir auprès de- lorams 
li il. is n'a envoyé aux j-mimaux ipie Ce qui lui a 
,)lu. M. Caron tldt da.ns son comiife-reniliu que le 
Syndical (tes Marchands do M-airoMo a accepté en 
iiai-tii d'adhérer à son syndicat, mais ce que 

M caron oublie de d'ire. C'est due le .Syndiaet de 
.ddfaase andcals des Forêins LSUoia n rtifusé caté. 
Roi-iqiiemeinit d y adhoi^r, vu qu'.iil n'a pas bewatn 
dVii.ni^eirs. ù. la V..IN' pnur défo.udTe ses. intçiets, 
vu due Januds un SyiwJS»- -t Paiosien n'ii défendu 
les intérêts des provijuiniix et M. Caron ,|>as plus 
que   li^  autres.   A  bon  enieiideiir.  salin. 

One i>trmxi,nrirut« osi ouverte tous les dimanches 
de u heures à " aettseà du matin., au siège. Bai- 
Alexa.ii'lire. 39, rt» d^ Hétliune : peuvent s'adrvsscr 
tous les foiiiilasd-. Lille <t (te sou amronilli.sement 
Kesultals obtenus cotte année oa,r le 'Syndical ; 
1,'liHsœ de? feteà de Lille. Début, le dimanche des 
K1.1n.c1x     Inia'n'Vard   des   ESOdtes   (3  semaine»}. 

Priorité'dea places pour los forains rèsionan-x, 
I.?IIT.IIII d'iii.vei'iiasfv en piuia-parluirs ; -erKiinlsation 
d'une fête de juillet (S Jour»), place de la Répu- 
blique Toucher une gieem partie d s donnasses 
d ■ ;■ 11 '-ri'O dans ï^ plus breif délai. Le Syndicat 
est aidé dans celte démarche ;-ar Salnt-Vemont, 
député, adjoint au Hêtre, conseiller jré.néra.1 : à 
tciiuii: une iiiire d'hiver : (hèKtta/B d'uue caisse 
•a.   secoure cm cas  dincendiie  et  de désastre. 

Ses 1 amaradi ■anhvile 

pro.j. 
icprocher   une certaine  t.i 
paru que fenlré* du fanl 

Fin-de-la- 
t   arrê!/; 
• iiis pew 

nation   est  d'aii- 
déntotition   potir- 

l : en attendant, '.n 

laclié avec pluRÎCur 
et  dirigé   à  Oldendorf.   pour   travaiMcr   avec un 
« komiua.mk> to dans des fermes. 

Las de la rte de prisomwcr, il résolut alors de 
s'évader, volai des effets civils, mit «on dessoin 
à exécution, mais il fui arrêté à Schirnaeck (Al- 
s,ii"'i, au mouii'iil où il allait passer eu Suisse. 
Incarcéré à StTashourg, il y resta quittae jours 1 t 
d<- là. fui dirigé vers la forteresse' de Spandaia, 
où il. xieut. t'Mijoiirs selon lui, d'être délivré 
avec 55o antres 'prisonniers alliés do différentes 
nalionaHtés. 

Oepuis 1*117. il n'aurait doinié aucune nou- 
velle à sa famille. 

D'après lui, son père .aurait élé prévenu lélé- 
fjr..pli'qucmont  do  -,>u   ci tour. 

Ou"\ a-t-ilde fondé dans cette histoire roma- 
îleMTOe ? '>n  ne !• sait. 

Toujours estril que le gamin P«t en po?fessJon 
de paniers en •rifrle pari l"i: oui "té déTKvrcs au 
consulal français de Bra.xeîlca. 

A   ESTAIRES 
(ONFERENCE OU CITOYEN LEGRAND 

\,.',is ;i\.ins eu lu bonne fortune d'entendre 
au siège du Syndical de t.a Oorgue et d'Estaires 
le citoyen LÈGRAND, délégué de la Féderution 
du Bâtiment. 

Pendant plus d'une heure, notre camarade 
développa lés bienfaits do l'organisation syndi- 
cale, preoiiiisiiiil surtout la c institution d'u,n 
Syndical du Bâtiment qui nous sertflt dune 
grande utilité pour ioluuonner nos prochaines 
et légitimes leyvndicetions, vu le prix toujours 
croissant du coût de la vie, 

TA l'Issue de lu réunion, l'ordre du jour suivant 
tut .adopté, a  l'imànimité des m*»mtvrëe présents: 

, Les owvrtars syndiques de La GorgUe et d \-.e- 
t<u.r>^s. après avoir entendu les expticwHixns du 
e.inM.ivule t.i'ur;iint. de la Fédération 'Tu Bâti- 
meiiK a()prou\'i ut ses explications et s'engagent 
ir adhérer sans retord à la formation d'un Syn- 
diaet du tîàtinic'd u coté de relui dti Texti'e, 
existant déjà ; Approuvent ses déclarations sur 
la Itnssie : Protestent contre le blocus de *»' 
état l'ur les Nations de l'Entente, affamant de 
ce fait, tee femmes et les enfants : Protestent 
éMuiem n1 centre l'envoi <1<' troupes françaises 
eu Russie, et lu fausse interprétation du prin- 
cipe vils .nien : liberté des peuples de disposer 
d'eux-mêmes : Deftiandent pour leurs frères eu- 
eor> emprisonnés une amnistie pîcme et en- 
lioiv. ainsi que le retovol des prisonniers ,ift 

guerre : Saluent l'action ré^énin-atrioe fte la 
C. C. T., véritable émanation du Prolétariat, ». 

La   Secr. taire   :  DELANGHE. 

CHAMBRE SYNDICALE DES MARCHANDS 
VENDANT SUR LES PLACES ET MARCHES — 
Assemblée générale qui aura lieu le jeudi H .jan- 
vier, à cinq heures du soir, à « La Ville do 
Bruxelles », rue du  Molinel. 

Ordre du jour : Paiement des Cotisations — 
Renouvellement du Bureau et nomtaalkwi d'un 
lYésidoint —' Cbœpte-rendu dé la réunion du 
Syndicat de l'Union'Foraine de France. 

l.e Secrétaire  :   JOURQUIN. 

SYNDICAT DES LOCATAIRES. — Aujour- 
d'hui jeudi pernunien#e de 6 à 8 heures du soir, 
Bourse du Travail,' 180 tus, rue de Paris. * 

A QUESNOY-SUR-DEULE 
SYNDICAT DU BATIMENT 

ET DES TRAVAUX PUBLICS 
Jeudi, à quatre heures et <1«-mie du soir, chez 

Mhcrt Delliecque. rue de Lille, réunion pour 
tous les ouvriers du Bâtiment et des Travaux 
publics. • , . , 

lin membre du Bureau du i-yndicut assistera 
à   la   réunion. 

L'ODYSSEE !H\  PI ^«HT! VR 

Le  nomn 
poi'té  déserteur 
10- mars   '^,r>, 
i:ï    iiia'ini'e   d'I 
qui! é   il    iv!,!< 

\! Th 

; ; ConVoca tions jg 
SYNDICAT DE  LA  METALLUROIE 

DE LILLE ET ENVIRO>S 

PARTI SOCIALISTE 

A   LA MADELEINE 

Camarade, 
Vous êtes orié d'assister à  l'assenihlcc .1^; com- 

mission qui'.aura  lien le samedi  10 janvier  H>ao, 
it 8 heures du  soir, au  siège,  16, rue de Lille. 

Ordre du jour : nomination du secrétaire g-c- 
néra! et du trésorier; rapport du Congrès du j 
janvier. 

Présence indispensable et à l'houire. 
Le secrétaire, G.   DESQUÏENS. 

SECTION DE SAINT-ANDRE. — I_éass<'mhlée 
générale aura lieni le sannedi 10 janvier 1020. a 
sept twnrres du  soir, au siège, 5, rue de Lille. : 

Ordre du jour : Compte-rendu ow CcaïKres du 
4 janvier lt>i() — Remise îles caries l'J20. — 
Renouvellernont de. la   Commission. 

Présence ind isi>™ aable. 
le Secrétaire  : G, FASQUEL 

SECTION DE RONCHIN. -- Assemblée géné- 
rale >e 11 janvier, u cinq heur« onHiises, au 
siège .* 

Ordre du jour : \ugmentotinii du pnx de la 
carte et thi timbré —- • tompte-rendu du Congrès 
fédéral —  Formation d'une  Coopérative. 

Vu l'i'raporUineo de tordre du jour, il est im 
devoiryértous d'assister a raesemblôe générale, 

Le se<rrétaire : R. FOURDP.1GN1ER. 

LfBRE'TENSEE 
FEDERATION   DE   LIBRE-PFfNSEE 

DU NORD ET OU PAS-DE-CAL\IS 

Tous   les  délégués à  lu   Fédération   soûl ^iriés 
j d'assister  à  la   réunion   le  dimanche   11   janvier 

Section   «hs   Peiîrneronnes et   Peignerons.   -     i couranÇ à 10 h. i/a du matin, 49. rue de Poids, 
alin.  '. à Lille. 

Présence   indispensable. 
Le Secrétaire adjoint, 

JACOBS J.-B. 
■■    1 -        tmtmM *. 

."es! 

Dimanche 11 janvier i»)ao. à y h. 3o du ni 
salle   du   Tivoli-Cinéma,   rue  de   Fivos,   28,   »s' 
s'cmbli'-e générale  de la section. 

Ordre du jour très  important. 
Le   Secrétaire;   Th.   DEVERNAY. 

SYNDICAT   DU   BATIMENT   ET   DE<S   TRA- 
VAUX PUBLICS (SECTION D^S TERRASSIERS) 

ans,   de  Lille    — Dimanche il janvier, à trois heures précises, 
lise   depuis   ic i assemblée  pcuir tous les ouvriers 'errassiers, au 

' iiege habituel, rue des Su.rra/.ihâ. %. le prisonnier ctaos tf,:r-p;e 1 
i ■ -'•n-ôai'iiîoi-e. H a. ail r ftés 
•«i,.  régiment   dertlîleri* j 

COOPERA TIVES 
A  SECLIN 

UNION   SECLINOISE    (Coopérative   ouvrière) 

Assemblée    générale    dimanche    prochain,   à 

ence indispensable pour tous. 
lo Secrétaire ; RYPFP.T Adolphe. 

Vliïe"récupé^vdt' '..nr   ïa  perception des   loyers    Buque|  il  appartenal   nmtr -e ,-cndre. à '■o.erin- j      8ecT|0N   DES   TAILLEURS   DE   PIERRES,      heures précises, sallo du « Fovcr Franco-Amé 
une  lortc  partie   des   Intérêts  qucUe   aurai!   a    «ho-«.u se trouvait an de =*s amis. Ces! la qu II     BLEUES   MARBRIERS  ET  POLISSEURS. -! ^„,,    Prises, 

22Si^   analogue 'ou^t" "d^t f'ma^noul    ^^'T1 iXùJ1^:^!: avivée  dans   cette \ Asseynhlée générale du 8 janvier 1920, rue du |    £  s heures,  causerie :   « LUUe contre   la   tu- 
2oi^e.n " Ifil'mr. fubrioueMmpr-r onie de tapis qui. t vilio,   il   <o  rendit   à   st-f ô   m'i   Q   ronirâel'n   u- Mo.'inel. 19, à G heures du soir. \ berculose,   allait ment des   enfants,   élevage- des 
«SLdbeureusement. rioi1 encore s'agrandir par de    engagement   dans   l'armée  bel   •   r.our   la   l'urée        section   des  Mfteons  et  Manœuvres.  — Jeudi ', chèvres». 
nouvelles constructions. Mais le morceau cst un . de la  guerre. S .;   ;anvier   R9s mblée  pour tous les ouvriers de S      Concert, distribution de bonbons aux enfants. 
Si gros. • ,      , .      ,,  ,    ,v Eo 8t'«ndan'  '" résultai r'es-ro-b-rehes ouot» j        -t,ttion à 6 heure* du soir, Bourse du Tra-[ Entrée libre. 
Hes vues se sont r»,-rtées plus   oui   M. le DL j nées en vue de prouver son idenUlé   c dé ci leur « ^n

tCt',^n^, pJ-u   186 nia L'Administrateur  délégué. 
«leur ite i    ^-jù'i" a ialt vok quel heureux parti i tt été Ocr.'Ué. ' vai1'  ' ■- ^ rariS. I8t» D1S- 

ARRONDISSEMENT DE LILLE 

LAMBERSART 

Audacieux cat«briolage 
DES MALFAITEURS OPERENT EN PLEIN JOUR 

DANS  UN  ESTAMINET 

M. Joseph Me s ', débitant de boissons rue 
François-Vert y, 34, voyait arriver dans sou éta- 
blis»-meut mardi, vers' ù hennis de l'aprc-midi, 
un individu qui, après s'être fait servir une 
consommation et en avoir olfert une au caba- 
relier,  lia  conversation avec cu^ dernier. 

Les confidences allaient leur train quand, 
soudain, la bonne, Mlle Margu«ri1e TcrrOx, là 
ans, qui se trouvait a la cuisine, vint avertir 
son patron qu'uni bruit anornial se faisait en- 
tendre au  p.eniicr'étage. 

M. M.-ese quitta son client, monta a* l'cl.igc. 
mais voyant la porte de sa rhambro fermée, 
cl ne trouvant rien de suspect, redescendit aus- 
sitôt. 

Quelques instants plus tard*. Mlle Terrox, se 
rendant dans le couloir pour fermer la porte 
qui était restée omerlr, fut bousculée par un 
individu qu'elle ne connaissait' pas et qui sortit 
de   la   maison   en   courant à   toutes   jijmbes.   .    .'. 

Stiihéfail'-, la bonne ra.conla au cabarotier ce 
qui venait de se passer. M. Masse se précipita 
dans le couloir, puis ne voyant pins rien, il 
rentra aussitôt dans le débit el ne retrouva plus 
le cli' nt mystérieux qui s'était égatenvuit 
éclipsé. ... 

Le débitant monta alors dans sa chambre, 
où un pêle-mêle indescriptible régnait : les vê- 
lements gisaint à terre et ioo francs en pièce* 
dopent sous élai nt éparpillés sur le plancher. 
Une somme de. 0.000 francs en billets île ban- 
qu.- mise en Irnis lia-ses dans un SBC à main, 
avait disparu. Pans sa précipitation, le voleur 
avait laissé tomber dans l'escali r une liasse de 
1.000  francs ipie  M.   MéOM  relrouva. 

L'infortuné caharetier alla cosèicr sa mésa- 
w-riluro à M. Malins, conimi-aaire de police, qui 
ouvrit    immédiatement    une   enquête. 

La :JC brigade mobile, infé3-mée de ce vol, S" 
rendit également sur !<w lieux, afin de recueil- 
lir h s ronsaignements qui -ouTrai -nt l'aider à 
mettre la main sur U'S coupable». Ceux-ci doi- 
vent êlre Ic-s mêmes qui opérèrent la veille chez 
Mlle  Butin, à  Lomnio. 

La question du charbon 
NOE   EDILES   SEMBLENT   S'EN   SOUCIER 

FORT   PEU 

Depuis, novembre, la population de notre 
commune n'a revu du charbon que grâce à écr- 
iâmes personnes qui sont allées en chercher 
darts   les   mines   du   Pas-de-Calais. 

Ce charbon  Fur était  fourni,  prisa   h mine. 
au   n-rix   de   100  lianes   la   tonne.   Us   le   ceien;. 
daienl   nu  rvrix   du     lîî Itr.   50 lé »ic do  5o  kilos... 
ou   moins  ! 

Moyennant un certificat rie la Mairie, les mar- 
chands pouvaient oblcnir lé même rharb.m à 
85 francs la lonnc, ce qui leur permettait de le 
revendre à   11   francs  le   sac. 

Cependant, au lieu de fournir des certificats 
a tous l.?s inai-chaiids, la municipalité a trouvé 
très pratique de ne tes délivrer qu'aux quatre 
marchands patentés, lesquels ne peuvent four- 
nir à la population qu'environ 30 tonnes par 
semaine, alors que la consommation hebdoma- 
daire est supérieure à ios> tonnes-s 

Donc, si vous n'avez nas de charbon, ou si 
vous devez le payer plus cher que. 11 francs Je 
sac,  la. fan!." en  ineomhe à  la  municipalité 

Pourquoi ne pas délivrer des certificats aux 
iâ marchands non patentés 9 C"iix-ci nous amc- 
nesaient 80 toiiic s de charbon p ir semaine, b^-. 
quelles 'V> tonnes soraient distribuées moyen- 
nant des tickets spéciaux délivrés par la mai- 
rie. Cela serait un moyen de contrôler que le 

«Combustible reçu par lesdils marchands -à la 
mire fût distribué uniquement dans la corn- 
niune... »   t 

LE MABCHAND DE POMMES DE TPRRE 
CAROTTAIT  SES   CUENT* 

Hier aprfts-niitidi i*> éftmr Théophile vandenwcy. 
trnrU»'. iria.ixliajMl de '«■. «miiips de terre, rue du 
Moulin, cil* (iiiiôila.i.11. dea-iubulalt avec sa'voiture 
altelée d'un clicv^ai dans le <pui,rt,ior df Cant#If-u 
M offrait en venu» des sa*-s île. pommpis «le W>rTé 
qu'lil  riiscTftt  peser 50  lOlos.  au   i>rtx dp  21   fraincs. 

L'iiii de aes clients trouvant le sac lepr«r nour 
la <Tiiei.ni.ite ou'il dcwa.it contenir, le posa a son 
jurnivéc chez lui et constata tiu'U 1-un manquait.li 
UUos. 

Le client tiv«npé et pas'content, informa aussitôt 
M. Mathis. eoumiiiswrtinp, de police qui dédejrua le 
garde Brenne. afin d<* rechercher le peu scrupu- 
leux marchand ce dernier fut retrouvé avenue 
«le l A m r al. Courbet et aimenôau commisearlat de 
pHbce; où quatnip saies de pom-nes qui lui resnfc-lt 
fuirent nes^s Chaîne sac accusait le poids de 36 
vilos. 

Les pommes «le toroe, furent cortflsqués. ProcèA- 
v«?rbal fu* dws « à la chnrfre d" Vam<lenwpyKarde. 
«jul sera poursuiivi pour tronaperie sur la qu-wtté 
ae   la  maurhandlse  vendue. 

A QUI LE BRACBLET T — La Jeune Mar'e-LoiU'Iep 
Bopenne.. 15. ans. demeurant rue de 1* Caj-tioye, 3». 
a trouivé «ttananche dermier dans le tramway A, 
un bracelet en or, qu'elle *'oann«isa de remettre 
au receveur du car. 

Min Etablissement* JAmET-BUFFEKEAU     Ë 
■B78ki*.BoulaV«ird da la Liherté T>r:fT-»; oBÊ^tr 
 1  -m*m • ' 

Théâtres, Cinémas & Concerts 
Théâtre Municipal 

Ûe soir, à nvui heusies un quart « Werther ». 
.'ivii.' .Mlle Oeneviève Coste, dans le rôle de Char. 
lotte. M Lhètusux. premier tenon- de l'Opérd-Co- 
iniqne Mlle Mn«) Trésy, da Onand-Théatre do 
Lyon, M. nuipnet. etc. 

Tout . fait,   prévoir   une   brlM^nte  roprtisentalion. 
— Sanicdi  .. K1KI »  (Toirrjiée Baret). 
— Dimanche (en matinée et en sodr*el. specta- 

ele* extraoMiii.Lir.s et  part ciilièj-ement attrayaivts 
A t'affiche le( çranrl succès de nn>tre troupe dra- 

matique « Le.Supplice d^uae Femme » avec « Misa 
Ilélyett,  opérette. " 

A LA SOCIÉTÉ   INOUSTRELLE 
MATINEE  CLASSIQUE   PIERltE  EERT1N 

Dimnncluî'll Janvier, a 3 heures, salle de las 
Société Industrielle, je «MÎSAJ^l'HROPE». ohef. 
d'uuivre dii grand Molière, a l'occasion de son 
898e ntiiiivi'i's.ïirc, par lu troupe ('e i'Odéon, avec 
Pierre  Berlin. . 

OMNÏA PATHÊ 
RUE  ESOUERMOISE et RUE  DE  PA8 

Tous les soirs, représentation à 8 h.— Tous 
le^i jours (sauf lé vendredi, matinée à 4 h.        \ 

THÉAT^ 
Aujourd'hui jeudi 8 janvier, DEUX REFRE. 

SENTATIO'NS.  Matinée popujeire à 3 h.,.Soirée 
a   S   heures 

D>-rriier«s de LUXURIA, «rand drame en 5 par- 
ties. Interprété par l'rancesoa BERTIM. — PAR 
DROIT D'ACHAT, diuuic sentimental en s actes.- 
— PERVERSITE, drame naturaliste interprète 
par Pina MK\K< IIKI.LI — DANDY prend dea 
vacances, scène ullira-comkpie en 2 actes. -— 
Ketty- Philanthrope,  tilni comique. 

PARTIE CONCERT' . Max HARDINE, comîquf, 
grime.   —  DARSON.  chanteur de gemx;. 

Orchestre  sous  la   diréolipn  de M. Mailler. 
Location à-partir do  10   li. sans interruption* 
Samedi 10 janvier. Spixtac.le merveilleux. Dé» 

buts du grand orchestre complet. 
Location samedi de 9 h. »» à 11 heures... 
Prenez vos places numérotées à l'ovalïce. 

mtm 

Traitement 
X9EIS 

CRNÎJC 
Ixi nouveau procédé de M. A. de Casagrande, 

1,. distingué professeur herniaire de Paris, 32, 
rue LUenne-Marcel, si apprécié déjà dans notro 
régieii pur les 'personnes atteintes do hernies*- 
pour les merveilleux résultats obtenus, est ,1e 
Iiliis perfectionna et le seul vraiment scientifique. 
"Grâce aux derniers perfectionnements qui lui 
ont et" apportés, roiiT!.m.vrOR de CasagranHe» 
maintient, tes hernies les plus rebelles et. procure 
u tous ©eus qui souffrent un bien-être nouveau. 

A tous les travailleurs, a tous ceux que la 
hernie torture, nous ne saurions trop conseiller 
d'avoir recours a cotte nouvelle méthode dont la 
deiiK.nstraiion sera faite gratuitement dans notrj 
région. . ,, .    , 

Allez donc fous voir l'éminent spécialiste a 
Maubeuge, 8 janvier. Hôtel de la Poste. 
Cambrai,   !> janvier. Hôtel Carré,   17, rue Port» 
,  Robert. . 
Duukerque   Kl janvier,  HAlel «le l-rance. 
Ulle, il»janvier. Hôtel de ta MeU-opole, 10, me 

des  Débris-Saint-Ltienne. 
Calais.   11   janvier,  I lôlcl  Meuriçe     -i.-,      ±, 
St-PoI-sur.-Ternoise, 1^ janvier. Hôtel de Franca 

Bas à varices, Ceintures ventrières, Pessaires 

NOTRE SERVICE 
» »» ^» II 1» II ■■ ■« »» ■» » 

M REISiœiEITS 
«»   »»   wm   mm   n   i»   »»   >»   ■ ^■^^-^■»   »»    ■>" 

Un locataire ennuyé, 200. — Oui, vou* n'avez av*. 
cu'n tnti-« pour oectrper cette malsoo». Néanmoins, 
le kxîatadre dtvtFra w»u.s .-accorder un certain dé». 
lat .nain de vous expulser, ceci pour TOUS per« 
metero   de   trouver   un  logement. 

Une veuve de aotlu. — 1. Oui. — 2. SI. Aortvex 
au ivapHatne trésorier de !'u-nlt« dont il faisait 
pewtte. — 3 SOT fraiws. — V Fa4t<?s étatoltr un dos. 
suer  à   la  mairie. ' j 

La soudure. N" 69. — 1. Ecrivez au sous-secret air r» 
d'Iiuu de i'admliviS'tTatU'n de !a &u«re, 16, rue 
StDominique. Pars. — ». Les enfants ont droit en 
qualité d'héritiers «te leur' mère, aux avantages 
qnii revenaient à. ceHe-ol du frfct du décès du ml- 
liitalire   îpeotile  et.1 secours   Immédiat). 

3642. un patriote. — C'est imjK»alble. ma*» roua 
pouvez cHHKtracWc un engra«ement voloUitalre de # 
ou & ajis. Adreas^z-vonis au bureau de reewita- 
ment,   as,*place aux Bleuets, à Lille. 

Ancien du M7«. — 1. Nous ne connaissons 'pas 
la circulaire A lacruelle vous fatties allusion A* 
SIKH «lus. le renseignement qui vOue ai été «nonne 
paraît bien mprecis pour être exact. — 2. Vooa 
devez la totalité de» prîmes échues pendant la 
g-uerre Les compagnies étalont responsatoîes dea 
sinisvries qui pouvaient surgir autrement an» pa* 
un fati' de gu««Te. 

(vois LA serra; EN QUATRIèME PAGE), k 
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